
 

 
Situé dans les bois de Ruères au bord du ruisseau du Creusant, on trouve un ensemble de blocs de granit : un menhir de 
3,30 mètres de hauteur adossé à une table de granit de quinze pas de long sur 3 pas de large semble, de part son 
excentration, avoir été relevé après une chute sur la table sur laquelle il devait se 
trouver à l'origine.  
 

Au Nord, le premier d'un ensemble de cinq menhirs d'une hauteur hors sol de    
1,90 mètres est suivi d'un autre de 1,80 mètres, les suivants ayant une taille 
décroissante, l’ensemble est disposé en un arc de cercle d'environ 7 à 8 pas de 
diamètre.  
  

Au Sud de la table, à une vingtaine de pas, on trouve un menhir isolé d'environ      
2 mètres de hauteur.  
  

À l'Ouest de l’ensemble, on distingue un imposant ensemble de blocs de granit, à 
l'Est, sur un coteau à soixante dix pas, environ trois menhirs de 1,50 m de hauteur, 
disposés en un triangle de vingt pas de coté et diverses pierres de moindre 
importance.  
 

En poussant l’exploration un peu plus au Sud-Ouest, on distingue sur le coteau un mur de type cyclopéen, dont 
l’assemblage d’imposants blocs de granit atteste d’une activité humaine ancienne.   
 

Comme le rapportait Jacques Laloux, dans son ouvrage "Une ancienne maison forte en Morvand, le chastel de Ruères et 
ses seigneurs à Saint-Léger Vauban", paru aux éditions "Le grenier à livres", leur existence n'a jamais été relevée dans 
aucun ouvrage ou carte de la région, leur origine est donc jusqu'à présent inconnue, mais les anciens disent que de 
mémoire d'homme, on les a toujours vues à cet emplacement.  
 

De toutes les pierres de légende recensées en Morvan, les pierres levées de Ruères constituent assurément un des sites le 
plus exceptionnels qu’il soit de visiter, et surtout, c’est le seul site où l’on trouve un tel alignement de mégalithes, sur le 
plan géobiologique, il s’agit d’un site intéressant à étudier où l’on trouve des energies particulières… 
 




